
un des plus beau faits d'armes de la
guerre d'Indépendance.

Un peu avant cette action, Burgogne(
général plus présomptueux qu'habileo
placé à la tête de l'armée anglaise dui
Canada au préjudice de Carleton, tenta
d'opérer sa jonction avec le général Clin-
ton à New-York. Ses défaites à Bennig-
ton et à Stillwater arrêtèrent sa marche
d'abord victorieuse. Enfin, entouré de
toutes parts, il entama des négociations à
Saratoga et se rendit avec son armée. La
capture deBurgogne termina les hostilités
dans le Nord; voyons commue nt les colons
sortiennent la lutie dans le Sud.

Ici on put croire quelque temps que la
cause de la liberté était entièrement per-
due. La Prise de Savanah et la conquête
de la Géorgie par les Anglais ainsi que
leurs succès à Charleston et dans la Caro-
ine du Sud, et la défaite de Gates par

Cornwallis terminent les désastres des
Américains dans ces parages. Les cir-
constances exigeaient des hommes d'é-
nergie et de génie ; ces hommes seront
Lafayette et Greene.

Ce dernier, nommé au commandant à
la place de Gates, conquis la Caroline et
termina la campagne par la victoire

d'Eutaw Sprins.
Lafayette obtint des succès non moins

brillants dans la Virginie et déjoua toutes.
les manSuvres deCornwallis qui prit enfin
position à Yorktown-

Washington, apprenant ce qui se passait

dans la Virginie, conçut le hardi projet

de forcer Cornwallis à se rendre. Il partit,
de New-York, accompagné du général
Français Rochambeau, et après une
marche rapide à travers la Pensylvanie et

le N. Jersey, opéra sa jonction avec La.
fayette.Gr&ce à la coopération de la flotte

française commandée par le célèbre comte
de Grasse, qui bloquait l'entré de la ri-

vière york,Washington força Cornwallis à

se rendre sans conditions avce 7,000
homme.

La prise de Yorktown, qui excita une

grande joie en Amérique, termina les

hostilités; à dire le vrai, on se battait en-
core, mais mollement. Enfin les belligé-,
Tents épuisés par la guerre, laissèrent le

champ libre à la diplomatie. Des confé-
rences s'ouvrirent à Paris dans le but de
poser les bases d'une paix générale, on
signa à Paris un traité (Sept. 1783), dont
l'une des principales sti pulations était la
reconnaissance de 'Indépendance des

]Etats-Unis.
Dans le mois de Novembre de la même

année, les Anglais quittaient N. York, et
Washington déposait son épée. de con-
mandant dans les mains du congrès.*

A. D. D.
(A continuer.)

CANAL DE LIsTHME DE SUEZ avec l'Impératrice Douairière,et il frtns-

Les travaux cor mencés dans l'isthme sit à obtenir de la Cour, d'aller prendre

de Suez se poursuivent avec une grande possession du palais de Pékin. Le premier

activité. A la fin de Janvier, on a pu ter- Novembre derier, l'Empereur put ren-
rminer le canal qui conduit l'eau du Nil trer dans la capitale, et dès le le:

jusqu'à la ville de Rimsah, et qui est le demain les trois principaux chefs da

point central du canal de Suez. Déjà cet Conseil -de Régence, le PrinceY, le
immense ouvrage est terminé sur une ton- Prince Tdohnn etSon-chun, son frère, fil-

gueur de plus de 18 lieues, et il ne reste rent arrêtés en vertu d'un décret qni re

plis qu'environ 14 lieues à percer dont prochait au Prince Y le mauvais traite-

près de !a moitié se trouve dans les lacs, ment qu'il avait fait éprouver aux prisons

Cependant il y a une traversée d'environ niersEuropéens et.qui avait été cause de la
2 lieues où il faudra faire des tranchées destruction duPalais d'été de l'Empereur.
de 60 à 90 pieds de hauteur.La compagnie L'Impératrice fut établie Régente. Le
devra se servir pour cela de machines et Prince Kung fut créé Premier Ministre, et
d'engins plus puissants que ceux qu'elle un comité auquel il présida, fit le procès

a employés jusqu'à présent. Said-Pacha, au prince Y, au prince Tchoun et les con-
qui est maintenant protecteur déclaré de domna à une mort lente; c'est-à-dire à
cet ouvrage, donnait en Janvier une ar- avoir le corps scié par morceaux. L'Em-
iée de 28,000 Egyptiens et Arabes et on pereur, cependantcommuîa leursentence.

espérait en obtenir 40,000ou50,000 le mois Le prince Y,et ainsi que Tchoun eurent
suivant. Avec une telle armée de Ira- permission de se faire mourirquand àSou-
vailleurs, le percenent ne peut qu'être Chun il fut décapité publiquement dans la

rapide. apitale.

Le directeur de la compagie, M. de Le Président dtuConseil Impérial annon-
Lesseps a réuni dans u immense ban- ce que l'Empéreur ne prendra pas le titre
quet tous les principaux employés et ou- de Tchi Eiang, que ýle Prince Y, avait
vriers qui ont pris part à ces travaux, choisi : deux mots qui signifient Romé
Au dessert, il leur a adressé la parole, et Fortune, mais qu'il prendra le nom de
leur a fit remarquer les grands avanitages1Thoung Tchi, proposé par le Premier Mi.
que devait procurer, ce canal. "Il y a Sept:nistre, mots qui signifient union pour l'a.
ans,dit.il, avant d'arriver au lieu où nous mour de la loi et de 'ordre.
nous trouvons réunis en ce moment, nous
avious employé 15 jourset dépensé une
dixaine de mille francs. En janv ier,
1862, il y a 3 jours, je suis parti du Caire
dans une barque louée la veille et après
40 heures de trajet, j'ai débarqué à quel-
ques pas d'ici, n'ayant dépensé que 20
francs. Cet exemple vous donne la mesu- A V MN )RE
re du résultat obtenu par vos efiorts
énergiques et intelligents, je vous en fé-
licite et vous en remercie au nom de nu- MM
tre compagmbeuLi nom de la civilisation."
On espère que ces travaux seront entiè-

rement terminés dans deux ou trois ans. MI S EN M U SIQUE.

Prix en rros - 2 seh Rd.

cHrNE.
Après la conclusion du traité de paix

entre l'empereur et les PNissances alliées
on eut tout lieu de craindre,pendant quel-
que temps, que les conséquences pratiques
des succès obtenus par les forces Euro..
péennes, ne seraient pas trop satisfaisan-
tes.

Le dernier Empereur demeura jusqG'à
sa mort dans la retraite à Jeho, en Mongo-
lie, et aussitôt api ès sa mort, ses conseil-
lers, qui s'étaient associés à un parti des
plus opposés aux idées Européennes, se
constituèrent eux-memes en Conseil de
Régence, dans le but d'exclure du trô-
ne le Prince King. Mais au commen-
cement d'Octobre, le Prince Kung se re-
tira à Jého, où il eut plusieurs entrevues

....détail . . 3 sch.
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